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W Introduction 


«Comme on ne peut pas plus saisir un tout dans le savoir que 

dans la réflexion, parce qu'à celui-là manque l'intériorité et à celle-ci 
l'extériorité, il nous faut nécessairement penser la science comme un art, 
si nous voulons qu'on puisse en attendre une manière quelconque de 
totalité. Et ce n'est pas dans l'universel, dans l'excès, 

qu'il nous faut la chercher, mais puisque l’art s'exprime toujours 

tout entier dans chaque œuvre singulière, la science elle aussi devrait 

se montrer tout entière dans chacun de ses objets particuliers.» 

Goethe, Notes pour l'histoire de la théorie des couleurs. 


Ce qu’on appelle aujourd’hui esthétique théâtrale ne renvoie guère à 
lunité logique qu'une telle dénomination semble lui conférer. Au 
concept lui-même correspondent plusieurs orientations ainsi que de 
multiples domaines qui, malgré leur interaction, doivent être distin- 
gués. Au sens strict du terme, l'esthétique théâtrale est cette dis 
pline d’origine philosophique à l'intérieur de laquelle vont être forgés 
les outils conceptuels permettant de penser le théâtre. D'une part, elle 
prend appui sur les différentes théories du théâtre élaborées depuis 
l'Antiquité grecque par les philosophes et les écrivains, les esthéticiens 
et les artistes. De l’autre, elle leur permet de se construire. Ainsi, même 
s'il s’est longtemps défendu de traiter de problèmes proprement esthé- 
tiques, Brecht, dans la préface du Petit organon pour le théâtre, déclare 
qu'il va maintenant tenter d'examiner le théâtre qu'il pratique «en fonc- 
tion de sa place dans l'esthétique ou en tout cas d’esquisser les contours 
d'une esthétique pensable pour cette espèce de théâtre». Car, dit-il, «il 
serait trop difficile, par exemple, de représenter en dehors d'une esthé- 
tique la théorie de la distanciation théâtrale». 


1. Brecht, Petit organon pour le théatre, Paris, L'Arche, 1978, p. 9. 
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Au sens large, l'esthétique théâtrale apparaît comme une pensée agis- 
sante, une pensée qui va et qui pose une série de questions essentielles 
tant sur le théâtre qu'au théâtre lui-même, interrogeant sans relâche l’art 
théâtral et ses praticiens. Les problématiques qu'elle forge ainsi, dans un 
va-et-vient incessant entre théorie et pratique, traversent les systèmes 
et la chronologie du théâtre, s'étendent du texte à sa mise en scène. 
L'esthétique théâtrale ne saurait donc se confondre avec l’histoire des 
idées, ni avec l’histoire du théâtre tout court. Pas plus qu’elle ne saurait 
se limiter à une réflexion sur le seul texte dramatique. Qu'il s'agisse de 
traités normatifs ou de méthodes didactiques, d'essais, de fragments ou, 
pour reprendre la belle expression de Diderot, de pensées détachées sur 
le théâtre, que les discours soient constitués en amont ou en aval de la 
création artistique, qu'ils soient pragmatiques ou utopiques, qu’on les 
accepte ou qu'on les réfute, l'esthétique théâtrale accompagne le théâtre, 
côté texte et côté scène, lui offrant quand il le désire les concepts et les 
rêves nécessaires pour définir son art au présent, le penser pour demain. 

C'est cette double dimension de l'esthétique théâtrale, philoso- 
phique et engagée dans la pratique vivante du théâtre, qui sera prise en 
compte ici, dans une perspective d'initiation et d’approfondissement. 
S'interdisant toute prétention à l'exhaustivité, la démarche adoptée se 
veut historique, critique et contemporaine. Il s’agit de donner au lecteur 
des éléments de savoir indispensables en même temps que des outils de 
réflexion, tant sur le plan de la diachronie que sur celui de la synchronie. 
L'objectif de ce livre est de faire découvrir, au croisement du théâtre et 
de ses modèles, les principales théories, tout en offrant une réflexion 
sur les grands problèmes concernant la création théâtrale, tels que l'es- 
thétique les pose, c’est-à-dire de façon transversale. De faire prendre 
conscience des défis, des débats et des mutations ainsi mis en jeu, dans 
l'histoire de l’art théâtral comme dans l'écriture et la pratique du théâtre 
moderne. 

Une première partie sera consacrée à une problématique générale, 
afin de tenter de répondre à une double interrogation : qu'est-ce que 
l'esthétique et, plus particulièrement, l'esthétique théâtrale? Poser la 
question aujourd’hui ne va pas de soi et il est nécessaire de configurer 
les territoires de ces deux notions, en dressant le bilan de leur histoire 
commune puis de leurs devenirs séparés. On abordera ensuite un par- 
cours à la fois critique et historique, s'appuyant sur une série de textes 
fondateurs qui feront l’objet de commentaires approfondis, intégrés ou 


L'Esthétique théâtrale 


placés en regard. Suivant ainsi, au fil d'une série de microlectures et 
d'analyses détaillées, les considérations esthétiques de Platon, d’Aris- 
tote, de Corneille, de Diderot, de Zola, d'Artaud, de Brecht, ou encore 
de Heiner Müller et d'Edward Bond, nous chercherons les filiations 
qui se tissent et se poursuivent jusqu'à l’époque contemporaine, nous 
permettant encore de penser aujourd’hui les grandes notions qui struc- 
turent l’art du théâtre : la représentation et la mimèsis, l'effet et sa récep- 
tion, la catharsis, l'identification ou la distanciation, le texte et la scène, 
Facteur et le spectateur, l'essence ou la nécessité du théâtre, ses rapports 
avec les autres arts, sa place dans le monde. 


hargé depuis www.cairninfo - BIU Montpellier - IP 176.170.23.162 -03/49/2024 1:02 -© 
Armand Colin 


Introduction 15 


